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POUR LE SAVOIR, 
LISEZ DONC 


Une pu 
pe chez votre marchand de journaux. 





Bien travaillé , dieu de la 

foudre , Tu as précipité Mais ...mon 

le redoutable Ulik dans marteau !Ila 

l'abime sans fond des disparu , 
ténèbres . 


C'est le malfai- 
sant Loki qui s'en 
est emparé quand tu 
l'as laissé tomber , 
Ô prince . 


Loki est 
donc en posses- * 


Dans ce cas, 
le danger est 
plus grand que 


jh * 
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Mais même Loki ne possède pas le pouvoir de soulever mon maillet d'Uru. 



























C'est vrai, puissant 
Thor . Mais il m'a volé 
une partie de mon pou- 
voir mystique engendré 
par les Norns . 


N'en dis pas 
plus , Tout est 
clair, 

Tes pouvoirs com- 

binés aux siens font 
maintenant de Loki 
le plus invincible 

des adversaires . 


Ainsi les enchan- 
tements de la reine | 
des Norns s'ajoutent 
à Sa magie per- 

sonnelle , 



















Et toi ? Que 
deviendras-tu 

sans ton 
marteau ? 


Thor ne va-t-il pas 
reprendre bientot 
sa forme mortelle ? 





I! ne me reste que quelques secondes . 


1 à Peu importe . Quiconque ose s'em- 
Tu dois m'envoyer à sa poursuite . 


parer ainsi du marteau enchanté doit 


= affronter la colère de Thor. 
Toi seule en es capable) Serais-tu fou, 


grâce à tes enchante- / fils d'Odin ? 
ments . 


Il est vrai que 

tu as vaincu 

le plus grand 

de mes ennemis, 
le dangereux 


Une telle rencon- 
tre ne pourrait 
que provoquer 

ta défaite . 


{ Mais toi et moi 
sommes ennemis de 
toute éternité et il 
en sera encore de 
même . 





Les soixante 
secondes 
passent . 


Envoie-moi auprès 
de Loki , je l'exige. 
par le privilège de 
l'exploit et par le 
droit de ma victoire. 
Non ! Tu devrais affron- 
ter le dieu du mal sous 
ta forme mortelle et 
rien ne pourrait en 
sortir que ta defaite . 


Une fois déjà , Héla 
a bien failli me réclamer: 
Maintenant, elle va avoir 
une nouvelle chance. Mais elle ne 
doit pas venir 


te prendre , 
| / belle Sif . 


, 


/À Outuiras, 


D'un seul enchantement , Karnilla va 
donc atteindre deux résultats . Je vais 
payer ma dette envers Thor et... 


Ce faisant , je l'envoie 
à une défaite certaine . 


_ Alors, que Sif 
soit à ses côtés. 


Déesse, ton 
souhait sera 
exaucé . 


Cependant , dans une ruelle mal éclairée 
de la planète Terre … 


Hé , d'où sortez-vous ? J'aurais juré 
qu'il n'y avait personne ici une se- 
conde plus tot . 


Alors ne restez pas 
muet comme une carpe , 
dites quelques chose, 

mon vieux . é 


Je n'ai rien 
à dire. 




















[Alors gorgez vos yeux de ce petit 
objet . Vous n'en avez jamais vu 
de pareil . 





D'accord, d'accord. Mais qu'est-ce 
Aucune loi n'interdit que vous avez 


de se taire . dans ce paquet ? 
Ouvrez ça , mon gars . Il y a eu\* 5 
pas mal de vols dans ce 


quartier et j'ai le droit de 
vérifier . 
A 






Un marteau .. | Comme 
celui que Thor porte dans 
les films que j'ai vus. 















Si vous allez a un bal 
masqué, pourquoi ne pas 
l'avoir dit plus tôt? 4 








Des vols ? Me prenez-vous 
pour un vulgaire 
voleur ? 
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Attention ! 
n'essayez pas 
de le soulever, 








Ab. an 


Une tonne ? 
Quelle risible 

estimation ! Au- 
cune balance 

terrestre ne sau- 
rait mesurer son 
véritable poids. 








Pourquoi pas ? Si vous pouvez le 
porter , je ne vois pas ...Heee ! 


Vous ...vous 
l'avez ramassé…. 
comme une 


e ne peux le so ir | 
J p e soutenir ! Il plume . 


tombe au sol comme s'il 
pesait ...une tonne , 










Si vous avez encore d'autres tours 
comme celui-là , trouvez un autre 
policier pour les lui faire . J'ai 
trop de travail pour perdre mon 
temps à admirer un manipulateur 
amateur qui s'entraine pour son 
numéro . 





Alors, avant qu'une autre parole puisse 
etre prononcee 


ll a changé ! Mais que diable 
Ce n'est plus signifie tout 
rien maintenant ceci ? 

qu'une simple 

canne . 



























C'est bien ma veine 
de tomber sur un 
hypnotiseur à la 










Si le marteau a été 
transformé, ça ne peut signi- 
fier qu'une chose, le dieu 

de la foudre a été transformé 
lui aussi. 
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Cet élair de 
lumière sou- 

dain , au coin 
de la rue …. 
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Maintenant , plus qu'à affronter 
dans toute ma gloire mon frère détes- 
té , Puisque les incomparables pou- 
voirs malfaisants de Loki se dou - 
blent maintenant des enchantements 
de Karnilla … 


c'est moi qui suis le 
plus fort et lui qui doit 
être vaincu. 


C'est lui ! Une fois encore il est : 
sous la forme inoffensive du 
Dr Blake , ce médecin terrien . 


Et la ravissante Sif, qui lui 
est aveuglément dévouée, 
l'accompagne . 
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Un simple enchantement 
de l'adroite Karnilla a dû 
N.… les amenerici,. 








































Salut à toi, mon Loki ! En arrière , mon Alors c'est Etilaëété 














demi-frère . Je te bien-aimé . Le glaive } vrai ! Loki transformé, 
cherchais . de Sif va frapper à possède le tout comme 
ta place . marteau . moi . 


Tant que je ne 
l'aurai pas 
repris, je ne 
pourrai redevenir 
le dieu de la 
foudre . 
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Tu te bats en digne 
fille d'Asgard, 
mais je suis las 
de ce jeu. 







.je Sais que ce sont 
ceux du dieu de la 
foudre qui assiste . 


Vois , frère, 
même si ce sont 
tes yeux mortels 










En vérité, ses 
pouvoirs enchantés 
défient toute des- 
cription . 
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Ne fais pas 
ça , Loki, 
je t'avertis ! 
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Armé d'une 
simple canne, 


il pare sans 2 2! > 


effort tous 
= , 
A ARS 





les coups de 
_ma lame, 


















Tiens ! Puisque cette 
péronelle de Sif a gagné 
ton cœur, il est juste 

qu'elle soit 
à toi... 


Tout comme 
il convient 
parfaitement... 


imbécile ! Tu 
as l'audace de 
conseiller ton 


; que vous 
maitre ? 


Soyez vaincus 
ensemble ! 





Une mystique décharge Norn ! 
Et elle vise directement la 
malheureuse Sif ! 










Il me reste une 
chance , même si 
elle semble déses- 
pérée , Si je peux 
le prendre par sur- 


Il ne s'atten- 
dra pas à voir 
un boîteux com 
me le Dr Blake 
l'attaquer . 


Qu'est-ce \Ÿ/ Serais-tu frappé d'une que je pourrais t'annihi- 


folie humaine ? Tu oses 
/{ attaquer le tout-puissant Loki 
sans autre arme qu'un fragile 


ler d'un simple 
geste . 


Mais tu ne l'as pas 


vêtement ! fait et maintenant, 


il est trop tard. M 


d'abord ramper sur un lit 
de braises ardentes . 














nulle force ne pour- 
rait maintenant me 
l'arracher ! 


Et, puisque je la 
tiens à nouveau …. 


La canne ! C'était 
ta canne que tu 

voulais, et non 
frapper Loki ! 
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Il me suffit d'en 
frapper le sol 
une seule fois … 


Nul mortel ne se compare 
au puissant Loki | 





Tu mens ! 









ma canne, je Ÿ 
ne suis plus 
un mortel , 
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Non , fils d'Odin . La force de Loki 
égale presque la tienne . Mais 

maintenant ,elle s'augmente des 

pouvoirs enchanté des Norns. 











Aujourd'hui , nul autre 
que Loki ne triomphera, 2 


— 
Et main- 
tenant, mal 
faisant , tu 

vas payer 
chèrement ce 


. arriveras 
pas . 





Qu'un seul de mes ALAN ANT impact de mon marteau 


rayons dissolvants frappe À Al f!/, va mettre fin à tes 
ta personne et. .. ra | J vaines menaces . 


Unghhh ! 
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Et maintenant , toi le plus vil des vilains, 

toi qui déchaïnes ta force contre une 

jeune fille, n'espère pas de Thor plus 

de “is que tu n en montras envers 
Sif, 












Une fois encore , tu 

oublies les nouveaux 

pouvoirs de 
Loki . 
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Méprisable van- 
tard ! Le dieu de 
la foudre va te 
fournir une ré- 
ponse à ta 





Et ces pouvoirs vont 





Bah ! Un simple coup ne À WI [ESS 
peut venir à bout du ( ds de 
maître du mal ! \ 


















Qu'on fasse ve- 
nir une ambulan- 


ce, Chaque se- 
conde qui passe 
est cruciale , 4 
Dommage que le seul 
: médecin du quartier 
soit parti faire ses 
visites . “ 


—— 


Thor ! J'aurais dû me douter 
qu'une fille déguisée comme 
ça était une amie du dieu 
de la foudre. 


Elle est blessée 
plus sérieusement 
que je le pensais. 









Elle est mal païtie, 
mon gars . 

















Disparais, 
mortel . Le 
moment n'est 
pas aux 
paroles , 














Il est parti et la force de 
Thor n'est maintenant plus 
nécessaire . 


Il est temps de frapper Ÿ ...me voici à | En vérité, 
le sol de mon mail- nouveau seules les 
let enchanté par deux |K Don Blake ,/ connaissan- 
fois … 
Et , grâce au cin expérimenté 
pouvoir d'Uru peuvent mainte- 
qu'il contient. \ AARL nant sauver ma 
AR | bien-aimée . 


a 


en 
à y, . 
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A ce même instant , sur le monde lointain qu'habitent les immortels … 
Le puissant Thor a estimé que tu lui faisais une . . SS 
faveur en le renvoyant sur Terre auprès de Loki . À SE 

Mais Balder sait que tu comptais bien l'expédier 
ainsi à la défaite. S 





Pourtant, je ne saurais 
tirer l'épée contre 
une jeune fille... 
















Dommage que tu me mé- 
prises ainsi, Le cœur de 
Karnilla considère pourtant 
favorablement le brave 

F Balder . 







quoique tu sois loin de 
mériter cette compassion. 





Sans ton 
LS" aide , le grotes- 

que Ulik conti- 
nuerait de nous 


menacer. 
N (4 

N 
Je m'inquiè- 


te surtout de à 
ce que devient À \ 
Thor, belle dame, ER 


Mais alors même que parle la mystérieuse 
magicienne G 


















Mais maintenant, 
il va chuter éter - 

nellement-dans les 
_abîmes sans fond, 
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Bien que la menace d'Ulik ait dépassé 
tout ce qu'on avait connu , elle n'existe 
maintenant plus . Mais toi par contre, 
Karnilla , tu demeures plus dangereuse 
que jamais . 




































L'incomparable 

force d'Ulik 

le sauvera de 
cette chute 
éternelle , 


Ceci ne peut 
être le destin 
du plus fort de 
tous les Trolls. 





Pas pour toi, noble 
Balder , Au plus profond de 

son cœur, même la reine des @& 
Norns sait être sensible à 
la gratitude . 

















Je te suis . 
reconnaissante 
d'avoir aidé à 

bannir l'indestruc- 
\ tibie UIIk. 






Nul autre bras que le mien ne pourrait 

accomplir ce qui doit être fait . Avec toute ma 
force, il me faut atteindre , saisir …… et 
puis tenir solidement . 
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Plus bas , les parois deviennent 
lisses comme du verre . Si j'avais 
manqué cette dernière chance, 
c'était la chute définitive . 


Mais Ulik n'a 
pas failli. 
Maintenant , 
que l'univers 
prenne 
garde . 





Mes mains sont 
maintenant ri- 
vées à une saillie, 


Sous cette corniche , il y a une ouver- 

ture elle donne sur une profonde et 

silencieuse caverne , emplie de pierres | 
qui brillent d'une lumière aveuglante, ! 


A quelle étrange et mysti- Ÿ 
que énigme suis-je donc NU 
confronté ? A 


















Nous connaîtrons plus tard la réponse à 
la question étonnée d'Ulik. Attaquons 
nous d'abord à un autre problème . 


Dans un hôpital de la ville , une salle d'opération à l'atmosphère tendue … 


Elle est frappée d'une étrange 
maladie inconnue à la 
science . Pourtant , le Dr Blake 
assure avoir une chance de la 
sauver . 





Je ne puis leur expliquer la 
nature des décharges norns 
de Loki … 


Moi seul , comme Asgardien, 
je peux en soupçonner la vraie 
nature , 



























Nous sommes 
prêts , 
docteur . 
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Votre malade est 
anesthésiée et prê- 
te pour l'intervention. } 


Seuls le divin savoir de Thor et Tôt ou tard , Loki J'espère pouvoir 
les talents du Dr Blake peuvent se libèrera et me mener à bien 
maintenant la sauver . PRES : l'opération avant que 
Pourvu que je ce moment arrive . Ë 
ne doive pas me transfor- { L'opération 
mer en Thor avant d'en_fest si délica- 
avoir terminé . te que je ne pour- 
rais la réussir avec 
ses doigts trop puissants, 



















Un simple enchantement norn suffit à 
me rendre invisible à ces mortels mé- 
prisables et sots . 


Maïs un jour , tous devront 
rendre hommage au prince 


Et alors même que les doigts sensibles du 
chirurgien se mettent à l'œuvre … 


li a disparu ...…t Ÿ Mais ils n'échap- 
avec la déesse peront plus très 
longtemps à Loki . 








e ne dois pas perdre un instant . Voilà ! Par l'intermédiaire 
. Thor et la déesse blessée doivent des cellules mémorielles de 
, immédiatement être retrouvés . cet humain , j'ai retrouvé 


Je ne sais combien de temps ceux que je cherche. 


je disposerai du pouvoir de 
Karnilla, mais , pendant que 
j'en dispose , Loki est le 


Il ne me reste 
qu'à gagner 













maître du dieu de la foudre. rapidement AIX: 
le plus /) À 
proche EAST 


hôpital . 
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NV L'heure tant attendue de ma 
victoire se rapproche … 





et je sens déjà 
en moi Sa saveur 
douce-amère . 


Terre n'aura plus de protecteur 
asgardien . | 
Au lieu de cela , tous 
ses habitants seront 


mes sujets rampants. # 


Ils devront 


me rendre hom- 
mage chaque 
jour de leur 
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Seule la force peut donner 
| [a victoire , 


Et aujourd'hui, 
Loki est fort. 


L'aurais-je \ Le voici , bien incapa- 
trouvé ? ble de se défendre . 
| : Quelles parfaites 
circonstances pour mon 
instant supreme . 


C'est la phase criti- 
que . Rien ne doit me | 
distraire, rien . 



























Je renonce à mon 
sortilège d'invisi- 
bilitée , ]l est 
temps que le monde 
entier soit témoin de 
mes pouvoirs . 


Maintenant , que tous 

contemplent le visage 
du nouveau maître 
de la Terre . 







Loki ! Et je n'ose me retourner. 
Je ne puis lui faire face sous 
peine de provoquer la mort de 
Sif. Je ne puis échouer 
maintenant . 11 doit y avoir 
une solution . Réfléchis, Blake ! 
efléchis ! 


Carson ! La bouteille de 

secours , Elle l'arrêtera 
un moment . 
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Je n'ose dire le nom 
de ce gaz . Loki se 
mettrait en défense. 
Espérons seulement que 
Carson comprendra . 
















Lentement , désespérément , les secondes 
passent jusqu'à ce que … 


Il a réussi et Loki n'a pas 
su ce qui lui arrivait . 















C'est terminé . 
La patiente 
s'en sortira. 


Même un Asgardien 
peut être mis KO... 
par un jet d'éther. 







Vite . Emmenez-la en 
salle de réani - 
mation . 






Et ce dément 
costumé ? 







moi de m'en 
charger . 
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NT Sortez tous V 


) | de cette pièce. 


















Nous ne pouvons Pas d'aäffolement, Alors tu aS \ Mais peu m'im- Non, 








































laisser le Dr Blake } mademoiselle . sauvé la | porte . Mon Loki . 
avec un dangereux / Blake n'est pas un déesse . /gibier , c'est / Ce n'est 
psychopathe . imbécile . Il doit savoir toi . plus le 

ce qu'il fait. docteur 


Blake... 



















Peu importe ce que vous 


entendrez, ce que vous 
verrez où ce que vous 






_—— SOUPÇONNETEZ 


.n'entrez pas ici dans 
les cinq minutes qui 
viennent / | 






Cet intrus est 
sans doute un de 
ses malades 


7 comment le ma- 
nier . 











C'est Thor, 
fils d'Odin 
et dieu de 
la foudre . 







Alors viens , frère 
au cœur noir . 


Je suis , moi aussi , fils 
d'Odin . Et bientôt, le 

dieu du mal ne partagera 

ce titre avec personne . 





Quoiqu'il puisse 
arriver , NOUS ne nous 
battrons pas à proximité 
des faibles et des malades, 


ï 












Toujours ,tu te 
soucies du 

destin des au- 
tres … 








et toujours 
cela te mène 
à ta perte. 






Ne me parle pas de conduite 

indigne , Ta vie entière n'a 
été que caricature , que 
moquerie … 








qu'un faux-semblant 
indigne et qui ne 
signifie rien, 







D7 Maintenant arrive ë 


l'instant du règle- 
ment de comptes, 






Et , lorsque tu seras écrasé, toute 


Oui , ce moment } Mais pas sous la 1 
la terre rampera à mes pieds . 


est venu. forme que tu 
souhaites . 





C'est un nouveau Loki 
qui maintenant te 
frappe . Un Loki dont 
la force est plus gran 
que Îa tienne . 





Pour finir ,c'est Car enfin voici 
Asgard lui-même venu le jour 
qui s'inclinera de Loki . 
devant le prince AR 
du mal, | 


Maintenant, et 
pour toujours. 


Thor te 
dit non, 
vil 
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Crois-tu que la seule force musculaire 
puisse décider de cette journée ? 
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Ne 





Dans ce cas , le dinosaure | 
serait toujours maître de 
Midgard . Alors , le 


ptérodactyle ailé serait 
toujours monarque du ciel . 
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Bah ! Paroles 
vides de sens. 







Vois comment je 
peux te transfor- 
mer sans peine 

en glace vivante. 





Garde ton honneur 
et ta cause . Loki 
se contentera des 

enchantements des 











Alors , dans le fabuleux Asgard, une voix 
troublee se fait entendre . vlus profonde 


que le roulement d'un millier de tambours, 


Mes yeux en 
ont assez 
















Îl n'en sera pas 
ainsi , traitre . 
C'est le puis- 
sant Thor qui 
est dieu de la 
foudre. C'est 
lui le maître 
des ele - 
ments , 


Mais toi ? Voyons 
comment Loki 
se comporte 
























Ton sortile- 
ge de glace 
ne peut af- 
fecter mes 
membres 
vengeurs 


Un tel spectacle emplit mon royal cœur 
de tristesse . 


J'ai deux fils . L'un d'eux est J 
viäiment le plus noble du < 
royaume tandis que l'autre 

est la vilennie incarnée. 


Pourtant , tous 

#7 deux sont le sang 

wt| d'Odin, tous deux 
LA sont sa chair, 


1 Certes , même 
la toute puissan- 

ce peut avoir 
ses chagrins. } 























Mais je ne peux \ Un danger bien 
plus grand , re- 
: doutable et ter- 
rible , approche 
du royaume 
d'or, 






Bien que je sois le 
pouvoir absolu sous 
toutes ses formes, 


Il doit être reconnu, 
affronte et combattu 
par tous ceux qui me 
rendent hommage . 










Ainsi parle 
_ Odin. 
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Je t'en prie , noble 
père , n'arrête pas | 
notre combat . Tant Garde le si- 
que Loki demeurera lence , dieu 
impuni, la paix ne du tonnerre. 
pourra régner . Ce n'est pas à 
| toi de discuter la 
volonté suprême . 


Ces paroles fatidiques n'ont pas franchi 
les lèvres seigneuriales du suzerain d'As- 
gard que 
















Elle a fait fondre 
ta glace mystique 
et nous sépare en 
moins d'un batte- 
ment de cœur . 








C'est la foudre 
d'Odin qui obscur- 
cit ainsi les cieux 
avec une force 
céleste . 
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Je te quitte 

dieu de la m'importe ? 

foudre . Mais ja- 

mais tune sauras VW} Thor sera 
si je ne vais pas toujours 













Une fois encore, 
te voici sauvé 
juste à temps. 


Mais garde bien tes 
lauriers , dieu de la 
foudre , La victoire 
finale sera mienne. 








Disparais , créature \ 
du mal , Tes paroles 
sont aussi vides que 
ton cœur . 
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alors Thor se battr 
encore . 





Mais l'impérial Odin ? 
Sa voix trahissait un 
trouble profond . Il 
est certain qu'un nou- 
veau danger menace 
le royaume . Et, s'il 
en est ainsi … 





pomme" || 





LA 
\ la belle Sif 
seul à guérira et 
nouveau . / tout sera 
pour le 
mieux sur 
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…. mm… dt nés 
née, té fe ns 





APRÈS LE COLOSSE DE 
RHODES, VOICI LA 
HUITIÈME MERVEILLE 
DU MONDE, LE COLOSSAL 


SON ENTRÉE 
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Alors que j'af- 
frontais l'impitoyable 
Loki, le tout-puissant 
Odin a retenu mon 

bras . 


Mais pourquoi ? 
Quelle terrible cala- 
mité a pu pousser le 
à maître suprême à 
épargner le prince 
 S du mal ? 
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Mes oreilles n'en- 
tendent nulle ré- 

ponse et mes yeux 
ne voient rien. 


Il est donc écrit 
que le dieu de la 
foudre ne connaf- 
tra pas maintenant 
les volontés pater- 
nelles , 



















Où est soignée la dées- * 
se Sif après les blessures 
reçues de la main de 


Ah ! La voici qui 

dort du plus innocent/ donc belle 

des sommeils , ainsi, dans le 
silence de 
son repos . 





Je vais donc me 
rendre à cet 
hôpital … 


S'il arrivait quoi 
que ce soit à cette 
fille hu à la 
noire chevelure par 
TC ta faute, 11 te fau- 
45 drait le payer 
Ÿ pleinement . 


HE 
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Son front est main- 
tenant frais et la 
fièvre est tombée. 


Celle qui offrit sa 
vie même pour Sau- 
ver la mienne saura . 
un jour à quel point 
Thor peut-être re- 
connaissant . 

















Que les yeux d'un dieu de 
la foudre prennent mainte- 
nant connaissance du rap- 
port des médecins . 


Mais ce sont les con- 
naissances du 

Dr Donald Blake qui 
lui permettront d'en 
tirer les véritables 
conclusions . 














Ce n'est point le médecin 
terrien que je viens voir, 
fils d'Odin. 


Cette voix ! Elle ne 
peut appartenir à 
personne qu'à. 
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NS Reste oùtues, Tu n'as point de droits 
RSS déesse terri- sur la belle Sif . Elle 


n'est que bles- 
| > : sée au combat, 


Je te jure 
qu'elle 
guérira , 
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Ce n'est point pour 
elle que je viens, 
Ô vaillant . Aurais-tu 

oublié ? 


Non . Une fois 
déjà , tu m'as 
réclamé , mais 
il n'en sera 
plus ainsi . 









Il est vrai que je me suis détournée, 
perdant ainsi mon pouvoir sur toi. 





Maintenant , tu peux vivre jusqu'à 

ce que tu sois mortellement blessé. 
Alors seulement je t'appellerai 
à nouveau , 










Alors pourquoi es-tu 
ici ? Pourquoi dois-je 
contempler ton inquié- 
tant visage ? 







Puisque tu as manqué de si é : . 
peu être à moi , je viens main- 4 \ NN Et mr 
tenant te montrer ce que fu | À \ ù | { 
n'as fait que reculer dans MN UNE CR \\\ " 

le temps . KE un, NE - 
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Vois la promesse de 
gloire que t'offre le 
Qi Valhalla , 


\ 


f t'attend ton 


éternel destin, ll te suffit de 


RSR À à ES dire un mot et 
DU ER. OCR NET les batailles 
, DEL en AR éternelles se- & 


Le RE it : 
"SUR. ANR, ront à toi. 








Dieu de la foudre , joins-toi 
à nous ! C'est Harokin, 

ton ancien adversaire qui 
t'appelle . 
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Le fils d'Odin 
se bat pour un 
résultat, pas par 
plaisir . | 






#7 Nous t'atten- 
dons avec im- 
patience car tu 
es Sans contes- 
te le plus fort 
de tous . 








Salut à toi, De tout ce qui |] te suffira d'ordonner et nous 
très noble vécut jamais , toi te suivrons au cœur de batailles 
seul es vraiment digne sans fin et jusqu'à la gloire 
d'être notre chef ! éternelle . 
Vous qui m'honorez ainsi, vous 
les braves entre les braves, 
écoutez mes paroles ! 




















Bien que votre sang Tant que le mal 














C'en est fait. 







guerrier coule aussi demeurera pré- Ils ont 
dans mes veines... sent parmi les disparu et 
je vous réponds| | vivants, la Héla avec 


place de Thor 
sera ici. Qu'il 

en soit donc 
ainsi . 


non . 














Bien que la 
tentation soit 
forte , je vous 
ordonne de 

disparaître , 







IR 


Mais les légendes sont ainsi faites qu'une 
menace disparue ne fait que céder la place 
à une autre , 


Mais quelle est cette mystique caver- 
ne en laquelle je me trouve et que 
sont ces pierres étrangement bril- 
lantes ? 










Un instant ! Soudain 
je me rappelle une 
légende sans âge, 


Ils ont tenté de se débarrasser de moi, 
mais ils n'ont pu y parvenir . Mon 
pouvoir était trop grand pour eux , 


Elle concerne des 
pierres cachées, les 
pierres enchantées…. 


Et maintenant Ulik 
revient pour prendre 
sa revanche , 











7? Personne d'autre 

qu'Ulik n'a 

à jamais pu s'arra- 
?. cher aux gouf- 
\ fres sans fin, 













() 

NS NS 
FUN 
AU 4 


brillante semence 
du suprême pouvoir 
d'Odin 
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J'avais raison. 
J'ai retrouvé la 
caverne d'Odin, 
oubliée depuis 
si longtemps. 
Ici est enterré 
le dernier membre 
d'une mystérieuse 
race étrangère 
à la Terre … 
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faillit bien dé- 
truire Asgard . 
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Et quiconque est l'ennemi 
d'Asgard ne peut qu'être 


l'allié d'UHK , le plus fort 
de tous les Trolls . 
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Quel qu'il 
soit ..… quel 
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Si Odin lui-même le redoutait au 
point de le murer dans une 


puissance doit donc 
défier toutes des- 
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caverne secrète , Sa 








iption . 
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Que tremble Je n'ai qu'un but, 
l'univers ! qu'un objectif , qu'un 
Le Mangog est | seul destin … 

à nouveau | | 

vivant ! 


Vaincre 

celui qui a 
écrasé l'inva- 
Sion de ma race 


et c'est 
toujours Odin 





Je suis Ulik, cham- Asgard ! Mangog 
pion des Trolls et, | ne se contentera 
sous ma di - 1 x pas d'Asgard 
rection,nous , 

annihilerons 

Asgard en- 

semble, 


Serais-tu fou ? 

C'est moi qui t'ai 

rendu la liberté. ,4 
4 


-. LL /# VIT À 
S Mangog est l'ennemi WW #77 
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Le Mangog ignore Néanmoins si insigni- 
à la fois la gra- fiant que tu sois, tu 
titude et la { peux en effet m'être 

utile , 


Cependant , sur la lointaine planète 
Terre … 
Tout paraît aller 
NN À bien . Héla partie, 
il est maintenant 
certain que Dame 


Sif a Ssurmonte 
la crise . 








La présence de \Et un autre 
Thor n'est donc 


plus nécessaire, 










être plus 
utile , 


Ohh , docteur ! Je ne savais pas que \ 
vous étiez là . J'ai été de service toute 
la nuit et j'aurais pu jurer que personne 
n'était entré dans cette chambre . 
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De toute évidence, 
vous vous êtes 
trompée . à 
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Oui, docteur C'est à 
sûrement cela . 























Regardez ! Pour la première 
fois , elle ouvre les yeux. 
On pourrait croire que. 

le simple son de 

votre voix... 


Mon bien-aimé… 
où es-tu ? 


Comme ce qu'elle dit 
paraît archaïque , 


Ce n'est plus de ma 
force mais des soins 

éclairés d'un médecin 
qu'elle a besoin. 





Des talents du 
docteur Don Blake , 







Savez-vous, docteur Ÿ 
Blake, que tout le 
monde se pose des 
questions sur 
l'identité de notre 
nouvelle malade? 
Elle est si 
jolie et elle 
paraït ce- 
pendant si 
lointaine. 
d' 14 


C'est compréhensi- 
ble , mademoisel- 
le , Je me suis 
laissé dire qu'el- 
le vient de... 





























À peine la jeune infirmière est-elle sortie 
sur la pointe des pieds que … 


Alors c'est toi qui m'a sauvée de la 
terrible décharge de Loki ? Bien que tu 

reprennes ta forme mortelle , Sif ne peut 
que t'appeler encore son bien-aimé , 


Attention, jeune 
dame , Tu es 
censée te re- 


Peu importe de quelle façon elle le 


dit. Elle va s'en tirer, mademoiselle, 
vous entendez ? Elle va guérir. 


{ Je...je crois que je 

ferais mieux de 
poursuivre ma 
tournée. 


























Mais après tout, | ù Je la crois 
cette forme de repos = même bien 
en vaut une autre . | | Supérieure, 





Mais n'oublions pas que je suis ton mede- 
cin. Je te prescris une bonne nuit de 
sommeil pendant le- 
quel je terminerai 
un travail en 
COUrS . 


Prendre garde ! Bah c'est Loki que 
je veux trouver. Mais il va utiliser 
ses enchantements mystiques …, 
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seigneur. Loki 
est toujours 
libre . 


meurer caché 
aux yeux de 
. Son frère . 
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\ Jesuis las de vos 
babillages ridicules 
et de vos coups 


Fuyez , mépri- 
sables 
mortels ! 


enchante- 


en ai toujours 
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ujours l' 
davantage . 


pe mon sortilè- 
ge d'invisibi- 


En 


C'est pourquoi Loki 
ne se cachera pas 


ême Thor 


ne peut me découvrir. 


, M 
Je suis baigné dans une 


spatiale . 
Mais je possede to 


ment des Norns , J 


aura d'invisibilité 
le pouvoir . 


Maintenant 
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Mais ...si Odin 
ne règnait 
plus ? 


Même le plus 
puissant entre 
tous peut 
tomber sous la 

perfidie de Loki . 


Tant qu'Odin règne , i 

m'est interdit d'enga- 
ger le combat contre 
le dieu de la foudre , 















Mais que décou- Alors c'est pour cela 
vrent mes yeux ? qu'il a mis fin à ma , 
La garde privée lutte avec Thor ! 
d'Odin chargeant 

pour le combat ! A 


Les 


Pendant que Thor 
demeure sur [a dis- 
tante Midgard, je 
vais revenir au 
royaume d'or. 


C'est là que 
Loki tissera 
le mieux sa 
toile malfai- 


3" sante . 
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Mais que 
peut-être ce 
peril pour pro- 
voquer de tel- 
À les mesures ? 








mystiques talents . 





Ce n'est pas si 
Simple , mon prin- 
ce , La caverne 
était habitée 

par attends! 


Fils d'Odin , il est bon de te voir 
de retour . Le royaume a grand 
besoin de ta force et de tes 





Toag, doyen de 
la caverne de 
tous les temps. 


Quelle est donc la 
menace apparue Si 
soudainement ? 


Une fois encore reten- 
tit la sirène de 
l'éternité ! La ca- 

verne est donc 
vide et le captif 
s'est échappé . 

















il s'agit de la caverne 
de tous les temps. 


Elle a éte fina- 
lement ouverte. 


Elle fut créée 

par Odin , Ne 
peut-il donc 
la refermer à 
nouveau ? 


Ferme la porte ! Quoi qu'il puisse 
Ce hurlement arriver , Odin y 
assourdissant 0f- * bortera remède . 
fense les oreilles 


de 11 
Suis-moi . 


Toag va te 
.montrer . 


Pas forcé- 
| ment mon 
seigneur , 





Maintenant , à l'heure du Ÿ celui qui est Ÿ 11 lui faut dormir 
plus grand péril pour Asgard.., ! tout-puissant , suprè- | du sommeil d'Odin.… 
mement sage et omnipo- en uns dus 
2 > : Sommeil qui lui 
tent est cloué à son lit. donna na ie 


nouvelle. 


cela qu'on a 
besoin de Thor 
et de moi-même. 





Puisque mon royal père est ainsi plongé 
dans le sommeil d'Odin. 

Et puisque mon frère insou- 
ciant est absent du 
royaume 


À Que tous sachent 
\Ÿ) que c'est maintenant 
Ÿ moi,Loki , qui 
commande , 
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Cette fois , je vais Si je dois 
en prendre le contrôle } &£chouer , que le 
pour toujours . royaume s'effon- 


Mais que devient Thor ? Ignorant encore 
les terribles événements qui se déroulent 
en Asgard , il poursuit sa veille constante 
sur l'immense cité . 











dre avec moi. 





Tant que Loki sera 
libre , le dieu 
de la foudre ne 
pourra se permet- 
tre de se re- 
poser , 
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Ÿ Décidément, je m'éton- 
nerai toujours de cette 
facon qu'ont les mortels 
de se piller les uns les 


Un cri étouffé 
monte de cette 
impasse . 








Tiens-le pen- 
dant que je 
prends son 
portefeuille, 
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Les hommes g 
m'appellent \@4 
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Je le tiendrai 
bien assez long- 
temps pour que 

tu lui tires encore 
dessus , 


Vite ! 
Essaie 
encore ! 


Peu nous importe 
son nom , les 
copains ! 

Tirez-lui 
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faire. Il a 
bloqué ma 
balle avec 


E—— Personne ne retient 
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= je dieu du tonnerre ! 
+, le dieu 

















he suffisent à 
distancer le 
légendaire 


L'un d'eux cherche 
son salut dans une 
fuite désespérée. 


Mais ni la force 
des jambes d'un 
mortel ni leur vi- 
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Reste où tu es, 
mon gars . 


La prochaine fois, 
tu y regarderas à 
deux fois avant d'in- 
terrompre nos petits 
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Dr 
ETS 


Mais , une fois dissipée 
la poussière de l'impact... 


La futilité de ton acte 

n'a d'égale que la 

malfaisance de ton 
âme , 


Croyais-tu stopper 

le dieu de la foudre 

par une attaque si 
médiocre ? 


TE AN 


Ça n'est ...pas 
possible ! II 
est toujours …. 

debout . 


dr 
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Lâche-moi , ne me fais rien . Je ne vou- 
lais pas te faire de mal C'était 
juste pour rigoler un peu rien 

de plus. 

















lis se font appeler la corporation des 
voyous . Vous venez d'aider à ren- 
dre les rues de cette ville un peu 
plus sûres , mon garçon ? 





Ta langue siffle sous 
les mensonges . 






f ls ne sont pas dignes de la forme 
humaine , Alors que l'homme vise 
à atteindre les étoiles, ils en 


Tenez-le bien , Thor. | : | 
restent à la loi de la jungle . 


Nous recherchions ces 
bandits . 






lent rien de 
. mieux que cette } 
__ cage que vous 





là qu'ils vont 
se retrouver. 








Ÿ Pauvre humanité balbutiante , si frêle, 
À si vulnérable et pourtant si vaillante. 


Bien que l'immortalité 
te soit refusée, tu 
luttes tout de même 
pour donner à ta race 
l'éternité . 


Avez-vous vu Loki, celui dont le 
visage est l'incarnation du mal ? 


Qu'est-ce que tu ra- 
contes , mon pote ? 
Tu es bien crâneur, 


Ecoute , tes 
problèmes ,nous 
on s'en balance, 


té, ça n'est pas 
nos oignons . 
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Les bourgeois et 
le reste , nous on 
laisse tomber . 
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[Mais maintenant, 



















Pourquoi l'impé- 
rial Odin res- 
te-t-il si étran- 
gement silen- 
cieux ? 

Se passerait-il quelque 
chose en Asgard ? 
Hélas , je n'ai d'au- 
tre choix que d'at- 
tendre ici qu'on 
m'y appelle. 


je dois me remettre 
à chercher Loki. 









Les cheveux longs et la panoplie 
de Guru , ça me botte , mais à 
quoi te sert le marteau ? 


Te moquerais-tu de 
Mjolnir l'enchanté ? 


Mince alors ! Ter- 
rible , il a même 
un nom pour ce truc ! 





Puisque rien ne vous impressionne, je 
consens à un Simple test. 


Tu rigoles, mon gars . 
On va .…..Hééé ! Qu'est-ce que. 
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On croirait q 
est soudé au 
bitume 









Allons, tirez bon : 
sang ! Ce type 

le soulève d'une 
seule main, 





Je vais poser mon \ 
maillet sur le sol... 





«et VOUS 
défier de le 
soulever . 


Le véritable Guru que vous cherchez 
c'est en vous-mêmes qu'il réside. 
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soient purs , dans 
votre innocence 
vous quittez le 
bon chemin , 
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> 7 Ecoutez bien 
ces paroles... 
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DER 
tenant à l'écart, MR 


profond de ce 
maelstrôm qu'est 
la vie que vous 
découvrirez la 
sagesse. 


HT =7 La gloire * 
et la grandeur 


causes à épou- : 
ser, des ba- ; [1 vous suffit 


tailles à ga- . | £ nt 2 Fe. de regarder, 
gner . 
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, le temps ne viendra que trop vite 
ris votre héritage . 


Vous serez un jour à l'écart pour 
toujours, lorsque Héla en person- 
ne viendra vous prendre . 


Z Mais tant 

7 qu'il vous res- 
te la vie, 
vez line 


En vérité , ils ont 
des yeux mais ils 
ne voient pas, 


Ce n'est point 
quand la vie pa- 
rait insupportable 
qu'il convient de re- 
noncer . 


‘autruche se cache [a 
tête, le chacal s'en- 

fuit mais l'homme et 
à NE dieu persévèrent, 



















Sinon , vous n'êtes 


pas dignes du 
nom d'homme ! 


Alors même que le dieu du tonnerre de- 
meure ainsi seul dans la nuit , plongé 
dans ses sombres et solennelles pen- 







Reine des Norns , je ne puis 

rester davantage . Mon âme per- 
coit de graves dangers qui rampent { 
au pied même des murailles 
d'Asgard . 


Et si Karnilla aussi avait 
besoin de Balder ? 
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Bien que je sois la souveraine des en- \ 
chantements , mon cœur reste le cœur 
d'une femme . Et il ne bat que pour toi 
seul , brave Balder. 
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N'en dis pas plus .Ton 
ardeur est pour le 
moins étrange, car nous 
sommes ennemis. 


Contemple ces guerriers 


immobiles, pétrifiés pour 
ns 
Eux , pourtant , ne furent L 


pas assez fous pour dé- 
daigner mon royal amour, 
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Quoi ?! Tu oses 
dédaigner l'amour de 


N Karnilla ? / 
\\ À Apprends , Balder , que 
\ an personne ne peut humi- 
} lier la reine des Norns 


et ensuite s'en vanter. 
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La légion 
perdue des dis- 
à parus! Enfin le Ps 
dernier mystère 
est dévoilé, 
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Une telle idylle ne serait que carica- 
ture, L'amour ne saurait être l'amour 
s'il n'est pas librement 
donné . 


Je t'avertis qu'il te faut 
choisir , Asgardien . Il 
te faut accepter ma 
main ...ou le même 
destin qu'eux, 

















Et , puisqu'on parle de puissance, revenons 
à une autre de ses catastrophiques manifes- 
tations . 


Le Mangog me 
soulève hors 
du gouffre . 
comme si 4 


( J'aurais mieux fait de ne point 
ee libérer le Mangog . 


Maintenant , dans l'im- 
mensité du cosmos, 
plus personne 
n'est en sé- 
curité. 





















rait en vain- 
cre cent com- 
me Ulik.. 
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Ecoute-moi bien , seigneur 
d'Asgard ! Où que tu 
sois, le Mangog te 
trouvera ! 


Alors sonnera 
l'heure du 
Ragnarok...pour 
toi et tout ton 
univers ! 
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Sait-on que le sel, indispen- 
sable à la vie, est composé 
surtout de deux produits nocifs 
quand ils sont utilisés séparé- 


ment. C'est, en effet, un 
mélange d’un gaz, le chlore, et 
d’un métal, le sodium. 

On trouve, avant tout, le sel 
dans la mer mais il en existe 
également hors de la mer. Il 
s’agit alors de gisements de sel 
gemme ou de saumure qui se 
sont formés, il y a des millénai- 
res, par évaporation d’eau de 
mer. Les gisements peuvent 
être très importants. On en a 
découvert qui avaient près 
d’un kilomètre d’épaisseur. 
Mais ils sont parfois séparés 
en couches par des bandes 
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plus ou moins épaisses de terre 
argileuse. Pour comprendre 


‘que le sel gemme soit ainsi 


plus ou moins perdu au milieu 
des terres, il suffit de se rap- 


_peler qu’à l’origine, les conti- 


nents et les mers étaient très 
différents de ce qu'ils sont de- 
venus. Des terres s’élevaient 
où il y a aujourd’hui des mers 
et réciproquement. En aban- 
donnant leur place à la suite de 
convulsions de la planète, les 
mers formèrent des lagunes 
dont l’eau s’évapora pour ne 
laisser que le sel. 

Les hommes de la préhis- 
toire utilisaient d’ailleurs le 
même procédé pour se procu- 
rer du sel. Ils faisaient bouillir 
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de l’eau de mer sur de grandes 
pierres creusées sur leur face 
supérieure et ils recueillaient 
ensuite le sel. On peut penser 
que c’est en suivant les ani- 
maux qui allaient s’abreuver 
dans les marais salés ou au 
bord des mers que les pre- 
miers hommes découvrirent le 
sel et son utilité. 

En tout cas, nos lointains 
ancêtres comprirent très vite 
à quel point le sel était une 
denrée précieuse. On le payait 
très cher et il était distribué 
avec économie. 

Les Romains l’appréciaient 
même tellement que leurs sol- 
dats se voyaient offrir, inclus 
dans leur solde, un sac de sel. 
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Il constituait une partie de 
leur. salaire. Ce mot vient, ni 
plus ni moins, de sel ( du latin 
salarium qui veut dire : indem- 
nité par le sel ). On considérait 
aussi ce produit comme une 
offrance agréable aux dieux. 
On s’en offrait en signe d’ami- 
tié. 

Sous l’ancien régime, en 
France, un impôt tristement im- 
populaire, la gabelle, était per- 
çu sur le sel. Il provoqua de 
véritables filières de contre- 
bande et, parfois, des révoltes 
violentes. La gabelle fut sup- 
primée lors de la Révolution 
puis rétablie mais sous une 
forme très atténuée. 

On calcule qu’un homme 


ptit) (RH | 
qi 





LL TT 


fl dat 


NE HILL 
side Hi {tt | l 


L 





SN 


consomme environ entre 5 et 6 
kilos de sel en un an. Mais les 
animaux ont également besoin 
de se « saler ». C’est pourquoi 
on peut voir, par exemple, 
dans les campagnes, des blocs 
de sel gemme disposés au 
milieu des près et que le bétail 
peut lécher quand l'envie lui 
en prend. 

On récolte le sel en l’ex- 
trayant des maraïs salants dont 
l’eau s’évapore soit naturelle- 
ment sous l’effet de la chaleur 
solaire soit par des procédés 
artificiels. Mais on l’extrait 
également des mines de sel 
gemme. Autrefois, on creusait 
des galeries, comme dans les 
mines de charbon, mais sans 
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qu'il soit besoin d’y mettre 
des étais. On laissait seule- 
ment subsister des colonnes 
de sel. Une visite de ces mines 
gardait un aspect très specta- 
culaire. Elle ressemblaient as- 
sez aux cryptes des cathédra- 
les. Plusieurs de ces mines de 
sel gemme sont immenses. 
L'une d’elles, qui se trouve en 
Pologne, a plus de 80 km de 
galerie. Les mineurs y ont 
construit leurs maisons... à 
près de 3 km sous terre. 

Mais aujourd’hui, l’extrac- 
tion du sel gemme s’est 
naturellement modernisée. 
Quand on a découvert une 
couche importante de sel, on 
fait, à l’aide d’une machine 
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spéciale, une entaille profonde 
au bas de-la couche. Dans cet- 
te entaille, à intervalles régu- 
liers, on fait des trous qu'on 
bourre  d’explosifs. Une 
mise à feu électrique « libère » 
entre 500 et 600 tonnes de sel 
en blocs plus ou moins gros. 
On n’a plus qu’à détailler ces 
blocs et à les charger dans 
des camions. 

Il faut, enfin, rappeler que 
le sel n’est pas utilisé unique- 
ment pour l'alimentation. On 
l’emploie comme engrais, 
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comme moyen de conservation 
de nombreux aliments ou des 
peaux avant le tannage. On 
le répand sur les routes 
pour faire fondre la neige. Il 
entre même dans la composi- 
tion de divers explosifs. 

Il est donc un élément très 
précieux qui nous accompagne 
tout au long de notre existen- 
ce. Et, par bonheur, il existe 
en de telles quantités qu’on 
peut imaginer qu’il est propre- 
ment inépuisable. 


FIN ( Arépi ) 


de SEL GEMME 


us, 










Panique à l'université 


Notre histoire commence alors 
que deux amis célèbres se 
séparent , 











D'ici là , mon . 
-{ vieux , Je Suis Sür 
“4 que j'entendrai par- 
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Hé , l'ami ! Captain k 
> America et le Faucon, } 
tu parles d'un truc ! #& 





que plus que Jimi 

| Hendrix et leur ÿ 

fortune est 4: 
ai à 










La première chose 
à faire pour moi, 
c'est de décou- 
vrir où est 
Sharon Carter 






















Hé ! Rends-moi mon 
magazine ! 






Allez, rends-le | 
Je n'ai pas fini de 
le lire . 


De quelque façon que j'es - 
saie de l'oublier , je n'y 
parviens pas . 










Si du moins le premier 
de ses devoirs de la 
liait pas au S.H.L.E.L.D. 






millions de clowns costumés 
dont tu peux lire les aventures . 
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ét Ul 
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AUN é 
Nick Fury sera\d 


heureux de vous) 
voir, Captain . 







iilion de clowns}[] ne saura ja- 
costumés |! Un de mais combien je 
plus ou de moins, Ÿ suis d'accord 
quelle importance, avec lui. 


Quelques minutes mms 
plus tard … 4 
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Si j'aban- 
donnais 
cette vie, 


/ 


Et pourtant, 
je ne peux 





de politesse, 
Il me faut des 
informations . 





} 


Vous le trouverez 24 
au sous-sol , en 
train de vous at-_ 
tendre . 










Ça y est, Cap- \ 

tain, Mainte- , 
nant, appuyez 
sur le bouton. 


Restez là le temps 
que je rende la 
vitrine opaque, 




















Après tout, 
nous ne tenons 
pas à rendre 
public ce qui 
se passe ici. 
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SR -/ Ca ne pren- 


dra que quel- 


venu ici pour du temps de eAcpo J 


me montrer un * 
point de tricot. 





Elle ne Depuis que 
rentrera <= vous avez 
rompu, tous 
les deux , 
absente ju elle travaille 
en mission , 


Ça y est, petite { C'est Sharon , 
tête . Qu'est-ce Nick . J'ai 
qui te tracasse.. } besoin de 

au cas Où jene / Ja voir. 
devinerais pas. 


te montrer 


une photo, 


Ne me 
fais pas 
marcher, 


| colonel, Tu À\ 
4 \sais que c'est 
LS : 
Ar 


Au cas où tu n'en sau- 
rais rien , c'est dans 

notre nouveau fauteuil 
soporifique que tu es 
assis, Et tu as l'air 
d'avoir besoin de 
sommeil. 








Par exemple te faire 
accepter un petit tra- 
vail que j'ai en vue pour 
toi . Un truc sur mesu- 

( re pour Captain 
America . 












pas , mon gars, 
C'est le siège beaucoup 
qui te fait cet 
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rendais pas 
compte ...que 
j'étais si 
fatigué . 
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Ça peut te donner des cauchemars, 
te bercer tendrement, ça dépend 
des bandes magnétiques que je 
- Programme . 







Et, quand tu t'y atten- 
dras le moins, une certaine 











annonce que je veux te montrer & 






ll l'a lue , Plus qu'à Quelques minutes plus tard 












Ça a marché, 





























débrancher le gadget . Nick C'est comme si quelque chose Z 
= Je suis à m'avait forcé à acheter le jour- £ 

_ nouveau nal d'aujourd'hui...m'obligeant Æ 

So réveillé, à parcourir les an- + ff: 

© nonces jusqu'à ce Le 
O que je remarque. : VE © 
°C celle-ci . SE 
[ nt 
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Maintenant, 
je sais ce 
que j'ai à 

faire , 
Fury ., Main- 


g tenant, je 
dois partir. 





7 ..en attendant que Sharon} :- Sy 
revienne en ville ,Zx#:, = 
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Ceci ressemble fort à 3 Er FA Mais ils 
- une manifestation de Z= = 3 23 mènent vrai- 


protestation . = a 7, ment la vie 
iQ == » dure à ce 


De nos jours, 
c'est à peu 
près le seul 
comité d'accueil 

qu'on puisse 

espérer . 






















Ecoutez , Si vous avez 
vraiment envie de mal- 
mener quelqu'un ,pour- 
quoi ne pas essayer 
avec moi. 


Hé, les 
gars ! Re- 
gardez-moi 
ce plouc 
qui débarque 
de sa 
cambrousse ! 


Doucement , mon 
garçon . Il a deux 
fois votre âge , 























Nous n'avons 
pas besoin de 





J'ai l'impression que le prof 
court après notre saint-Bernard. 


Laissez-le filer. 
Tout ce qu'on Ai 


Écoute , mon gars . On te conseille de mettre 
les bouts pendant que tu peux encore le 
faire . Pigé ? On ne joue pas pour rire , ici. 


Au moins , ils 
laissent un peu 
le professeur 
en paix. 


avoir le 
haut-par- 
leur 
pour 


D'accord, 


d'accord , Je 
n'ai rien 


d'un héros. 7 
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Je tenais à vous 
remercier, jeune 
homme . Is 
m'avaient mis 
vraiment en mau- 
vaise posture . 



















Je l'avais remarqué. ) 
Mais dites-moi UL 
Avez-vous jamais 
essayé d'écouter 
ce qu'ils avaient 


L.] 


à dire ? 





Vous semblez un homme de | À 
réflexion et cela me va 

N droit au cœur . Mon nom est Ÿ _— 
Sticien et je suis mathéma; = 
C'est le moins qu'on) #Æ 

puisse dire.Chacun 
connaît Paul 
Fosgrave... 
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la plus grande 
autorité sur les 
equations 


| atomiques . 
Je sens qu'il ne 
m'a pas tout dit. 
AY 
à (Vous trouve- 
rez le hall 


principal 
juste derriè- 

















"Je m'appelle ...humm... Roger . Roger Stevens. 
Mais que se passe-t-il donc ici | 


campus , Les jeunes veulent une 
À meilleure éducation , en vue d'un 
Ac meilleur , et qui pourrait 


2 les en blâmer Mais depuis peu, 
NN K 77 leurs protestations 

—— prennent une In- 
quiétante tour 
nure vio- 









La même chose que sur tous les autres 































Mais pour- 
quoi s'en pre; 


naient-iis à 
vous ? 












Vous êtes le premier candidat, Stevens. 
Le poste est donc à vous . J'ai trop de 
problèmes tre pour ‘perdre mon 
temps à choisir un professeur d'édu - 
cation physique . 


Oui. En traversant le CAMPUS 7 
j'ai pu juger de l'ambiance 
régnant parmi les 

étudiants, 




























fesseurs ont toujours 
été parfaits . 


7. SE 
f Nous avons tou- 
à jours écouté, tou- 
jours négocié et 





Qu'est-ce qui a pu causer 
ce retournement de Baker, 
7) Monsieur ? 


Mais soudain , notre 
leader étudiant le plus plus à fomenter 
posé et le plus respec- des émeutes et à 
té, Mart Baker, semble nous causer des en- 
devenu un enragé , { nuis qu'à aplanir 
les problèmes . 


Je voudrais 
bien le savoir, 
Stevens . Mais 
maintenant, il faut 
m'excuser , J'ai 
l'impression que 
de nouveaux en- 
nuis se prépa- 
rent dehors . 













Dis-leur , Mart ! Dorénavant , ici, nous ls ne peuvent ni nous arré- 
Montre-leur où £ allons tout diriger . ter ni nous combattre . Nous 
| sommes trop 
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A nombreux pour 
AT eux , = 
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quoi ne pas 
leur laisser 
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Ne les écou- 
NN 7 ! te pas , Mart, 
Ve L: Nous pouvons 
EN les démolir, /A 








Je ne comprends pas . Tous les 
deux , vous m'avez assuré que 
tous les gosses étaient avec 


Ce n'est pas le moment de vous 
dégonfler , vous entendez ! 
Maintenant , tout le collège va 


sent Baker 
en avant. 





























Tu ne vas pas laisser 
une bande de petits bour- 
geois essayer de nous ar- 
rêter . IIS ne représentent 
rien , Mart. 


Celui qu'ils appellent Grizzly 
et l'autre, avec le crâne 


LA 


/ 
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C'est maintenant 
le moment d'augmen- 
ter nos exigences . 
154 
JA 
PL LIL) 


C'est gagné 
SONY 
ZA _ d'avance . 









Désormais , c'est nous qui 
ferons les programmes , Le 
comité décidera de ce qu'on 
étudie et qui l'étudiera. 


C'est moi qui décide ce qui est raison- 

nable , Mes exigences sont nettes . 
Ou bien notre comité étudiant prend le À 
contrôle de ce collège ou bien on 





NU 


ANS 


AW Ecoutez, Baker , 
Y" nous sommes dispo- 


LA sés à discuter, mais 
, Soyons raisonnables. 
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Ce n'est pas un cinglé avec 
un haut-parleur qui m'empe- 


disper - 
sons-les , }\ 
" à N | p] : 


Ecoutez ! Est-ce 
que vous etes 
avec moi ? F 


SOLE. 
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Quelques secondes plus tard , le 
campus est la proie d'une explosion 


de violence . 


Espèce de minable ! 
Tu te laisses ma- 
nœuvrer par les 
bourgeois ! 


[1 


- 
1% 
serrés 








Si on est obligé d'appe 
ler la police, n'impor- 
te quoi peut arriver . 


}” Mais Captain America 
pourra sans doute 

les séparer , avant 
qu'il Soit trop 
tard , 





















Mais je dois être 
prudent . . J'agis 
contre des étudiants, 


pas contre 
des bandits, 












Encore que je soupçonne 
qu'il y a à-dessous 


beaucoup plus que ce 
qu'on pourrait penser 
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vous entraîne dans un tourbillon [ 

d'aventures où seule la justice à 

fait loi ! Ii est le champion de la 
vitesse |! 

Courez vite acheter FLASH,en vente 

chez tous les marchands de journaux. 


,.. 





À ce même moment , au quartier général secret de l'I.A.M., la sinistre organisation se- 
créte , une grotesque silhouette s'abandonne à une explosion de rage soudaine et incon- 
trôlée a 4 r \ 


—…— 


# = 


Captain America ! Sa | 
présence sur le campus ) / rs prés 

‘était pas prévue | érer encor | 
disait. fois l'un de mes 
plans les mieux 


aintenant , ù 
Sri a tructures. 


pas alors que je suis 
sur le point de profi- 
ter de cette révolte 
crée par mes agents. /- 


Maintenant, 
1 le vengeur étoilé | 
. lui-même ne j 


peut plus nous € 


arrêter maître , À 1# N ne 
ef 


La 









Modok appelle LL 
R-1 et R-2 ! 
L'horaire à été J | 

modifié . 2! Le 


oo 7 
nn. « 
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\ >" TT, : 
: ù 1 
# 
















Je suis Modok et je suis Æ 
le plus grand parce que 
je ne laisse rien au hasard, 
SR | 
NQ 
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MOTOR 
re . 
CATHE 

sétssite 

"ho Te," 
THE 

UT HE 


Vite , prenez 
contact avec 
mes deux 

agents sur le 


campus, Îl 
re 


C'est le maître , Il dit que nous Bien , bien , Fosgrave et ses impor- 
devons exécuter notre mission : tantes équations atomiques doivent 
tout de suite , sinon tout ri 


appartenir à l'I.A.M. 












plan sera déjoué . 


| {Dis-lui que nous ne 

pouvons échouer . 
L'attention de tout 
le monde est rete- 
nue par l'émeute 
sur le campus, la 
victime sera bien 
tôt à nous . 






Souvenez-vous 
qu'on doit penser 

que les émeutiers 
l'ont pris en 
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Personne ne 
A doit se douter 


VF que c'est l'I.A.M. 
| 4 
’ 





Ecoute , fiston . De légi- 
times exigences sont une 


Mais ne vois-tu 
pas combien 
les tiennes sont 


ss e 
LE impossibles et 
os et es ù n 
IS irrationnelles ? 


ee 
= ‘at 7 Rien à faire, 
| c'est comme si je 
4 2 \ , discutais avec 
un robot ...ou 
avec une personne 
en transe . 


.{ C'est le professeur 
Fosgrave | 1! est pri- 
sonnier dans son 
Ÿ propre bureau, 


Pour faire ça, il 
faut qu'ils aient 
perdu la tête. Ça 
ne servira qu'à 

faire intervenir 


\ la police. 


















Au secours ! Ils 
essaient de me pren-Ÿ 


n'y ai-je pas pensé 
dre comme otage ! 


plus tôt ? Ce serait 
l'explication de son 
retournement sou- 
dain et inexpli- 































Maintenant, 

personne ne 
se doutera que 
nous ne som- 
mes pas de 
simples 

étudiants 
contesta- 














Il faut qu'ils soient fous ! Ils gesticu- 
avec des armes ! Mais qu'est-ce qu'ils 





Tout ça prend très mauvaise 
tournure . Maintenant , c'est 
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Restez là, Baker . 
Je m'occuperai de 
vous plus tard. 


Range ça , Grizzly ! Ça n'est Lé 


Ferme-la, Baker ! Tu n'es D) 
qu'une poule mouillée . 


et ça ne 

fait que con- 
firmer mes 
soupçons. 








Attendez ! Où m'emme-f2%4 
nez-vous ? Je croyais 
que vous me gardiez 
en otage . 


er que tout le mon- Ÿ 


de doit croire. £ 


Ca 
" SE 


“ae RPRENE 
Ÿ Dépêchons ! 
Quelqu'un mont 
l'escalier , 


l J'ai tout de suite 
pensé à .l'T,AM, 


(as 


1 Ke? à 
7 > 

th, 
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Personne KZ / 
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[Maintenant , avec l'intervention 
de Captain America, tout est 
changé . 





Ça signifie 
que notre Se 
à > cret est dé- 

couvert . 


” Mais nous 
avons encore 
une longueur 


d'avance puis- 
que nous te- 
nons Île pro- 
fesseur . 




















Pourquoi vont-ils Z 
: se 
Gi , - 4 Cou- 


chez-vous ! 
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dupés, mon gar- \ Professeur 
çon . Ce ne sont { FoSgrave 

pas de simples qu'ils veu- 
lent...et ils 


protestataires 
étudiants . le veulent 
pour le comp- 
te de l'I,A.M. 
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Ÿ Tout à coup , les choses me parais- Il a maintenant ajus- 


sent parfaitement claires . té son tir et nous 
faisons des cibles 


nt 


fl A 


cupés pour 

vous maintenir 
sous l'effet du 
rayon hypnoti- 


armes les plus 
: puissantes de 


Vous n'êtes pas 
des étudiants ordi- 


| naires . Vous vous 
"/ ntéressez à mes re- 


cherches sur les 
équations atomiques. 


Retiens-les 
pendant que 

je monte l'héli- 
 coptère . | 


Nous décol- Y. 
lerons dans } 
quelques 
secondes. > 


MITA 
ANA 


ce...et, pour 

une fois , per- 

sonne ne s'en 
olaint . 





Qu'est-ce que c'est, 
monsieur le rec- 
teur ? Une matinée 
enfantine ? 


Hééé ! 11 s'enfuit... 







Ce truc de héros , c'est 
du gateau … 












‘}{ peut-être 
/ } est-ce un 4 







faut que je 
trouve un / quelque 
moyen de ) chose peut À 
l'arrêter. 






maintenant « 
| pour le ré- 
cupérer . 
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F see 


veau au collè- 
ge, VOUS Vous 
débrouillez 


Bientôt, quand l'adminis- 
ration du collège a voté 

une amnistie au bénéfice 
de ceux qui ont été trom- 
pés par l'I.A.M... 


Baker, mais gardons un peu /___ / Marché conclu , professeur . Mais j'ai-)V 
de temps pour les cours, entre ] __\ merais pouvoir emprunter ce truc 
L deux émeutes, d'accord ? 


= 0 NI | 












ependant, au Q.G/ Bon,eh bien, Je ne pouvais pas, Fury . J'ai pensé 
du S.H.I.E.L.D... / je vois par que ce serait trop dur pour un 
les journaux que ancêtre comme moi . 
tout finit pour le mieux à l'uni- 
versité de Manning. Tu as fait du 


bon boulot, petite tête . 


-c 
( Mais comment Se fait-il que US 
n'y sois pas resté comme prof 
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Cadet Rousselle a trois mai- 
sons, qui n’ont ni poutres ni 
chevrons, c’est pour loger les 


hirondelles, me direz-vous, 
Cadet Rousselle. Ah ! Ah ! 
Ah ! mais vraiment Cadet 
Rousselle est bon enfant. 
Singulière chanson, dans la- 
quelle, ainsi qu'on l’a remar- 
qué, tout marche par trois. Ca- 
det Rousselle a trois cheveux, 
il a trois maisons, trois habits, 
trois chapeaux, trois « beaux 
yeux », trois souliers, trois gar- 
çons et trois filles, trois gros 
chiens, trois beaux chats, et 
jusqu’à trois deniers, qui cons- 
tituent toute sa fortune. Ce 
nombre trois, qu'on retrouve 
ici avec tant de persistance, 





pourrait passer pour cabalisti. 
que, et en tous cas la plupart 
des religions, depuis la plus 
haute antiquité, l’ont considé- 
ré comme mystique et sacré. 
La mythologie païenne procé- 
dait volontiers par trois, depuis 
les trois grands dieux et la tri- 
ple Hécate jusqu'aux trois Grâ- 
ces et aux trois Parques, en 
passant par les trois Furies et 
les trois têtes de Cerbère. On 
connaît la trinité de Boudha, 
aussi bien que la Trinité catho- 
lique, et dans la religion du 
Christ on compte encore les 
trois vertus théologales. 

Est-ce une sorte de ressou- 
venir confus du rôle joué dans 
la religion par le nombre trois 
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qui plane ainsi sur cette chan- 
son populaire, d’une forme si 
bizarre, et où tout procède 
par son aide ? Toujours est-il 
que cette chanson fait de Cadet 
Rousselle un type à la fois sin- 
gulier et complexe, naïf et rusé 
tout ensemble, au demeurant 
brillant peu par l'honnêteté, et 
ayant sans doute communiqué 
son manque de scrupules à sa 
progéniture, car : 

Cadet Rousselle a trois gar- 
cons, l’un est voleur, l’autre 
est fripon ; le troisième est un 
peu ficelle, il ressemble à Ca- 
det Rousselle. Ah ! Ah ! Ah! 
mais vraiment, Cadet Roussel- 
le est bon enfant. 

Mais qui fut l'original de ce 





type de Cadet Rousselle, et qui 
posa pour ce portrait excentri- 
que ? Le fameux numismate 
Du Mersan, qui fut aussi un 
vaudevilliste très fécond et 
qui connaissait mieux qu’hom- 
me de France l’histoire de nos 
chansons populaires, fait re- 
monter Cadet Rousselle au fa- 
meux Jean de Nivelle, et voici 
comme il en parle : 

On chantait en 1792, comme 
on a toujours chanté en-Fran- 
ce, comme on chantait pendant 
la Ligue et pendant la Fronde. 
Les chansons épigrammati- 
ques n’ont manqué sous aucun 
régime, et les chansons popu- 
laires ont souvent servi de ca- 
dre à des poètes qui y faisaient 
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entrer par contrebande des 
couplets auxquels le thème gé- 
néral servait de passeport. 

La chanson de Cadet Rous- 
selle fut fameuse à cette épo- 
que ; elle n’était qu’une impor- 
tation étrangère. Nos soldats 
avaient entendu chanter dans 
le Brabant une chanson de 
Jean de Nivelle, qui, sans dou- 
te, faisait allusion au person- 
nage historique dont nous al- 
lons parler. Ce Jean de Nivelle 
était fils de Jean II, sire de 
Montmorency, qui avait épou- 
sé Jeanne de Fosseux, dame 
de Nivelle. Le père, marié en 
secondes noces à Marguerite 
d’Orgemont, s’attacha à la for- 
tune de Louis XI, tandis que le 





fils suivait la bannière de Char- 
les-le-Téméraire, dans les 
Etats duquel il était né. Jean 
de Montmorency, à l’instiga- 
tion de sa femme et de Louis 
XI, fit sommer, trois fois, par 
ses sergents et les hérauts 
d'armes, Jean de Nivelle, son 
fils, de le venir joindre et de 
combattre pour le roi de Fran- 
ce. Mais Jean, secrètement 
instruit qu’on voulait le jeter 
dans une tour, s'enfuit, au lieu 
de suivre les émissaires de son 
père, qui s’écria : Ce chien de 
Jean Nivelle s'enfuit quand on 
l'appelle. 

Cette tradition corrompue 
donna lieu au peuple ignorant 


de penser que Jean de Nivelle 
3 
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avait un chien, et de dire : Le 
chien de Jean de Nivelle s'en- 
fuit quand on l'appelle. Des 
ballades et des chansons ont 
éte faites sur Jean de Nivelle… 
Comme nos soldats connais- 
salient fort peu Jean de Nivelle, 
il est probable qu'ils appliquè- 
rent la chanson à quelque lous- 
tic de régiment, appelé Cadet 
Rousselle, et c’est sous ce nom 
qu’en 1792 cette chanson de- 
vint si populaire que deux au- 
teurs jugèrent à propos d’en 
faire une pièce de circonstan- 
ce. 

._ Ces deux auteurs étaient 
Aude et Tissot, qui firent 


représenter au théâtre Mon- 
tansier un Cadet Rousselle 
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dans lequel le fameux comique 
Brunet fit courir tout Paris, et 
qui balança la fortune de Ma- 
dame Angot, alors déjà plus 
que centenaire. On peut dire 
d’Aude qu’une fois qu'il tint 
Cadet Rousselle, il ne le lâcha 
plus, non plus que Dorvigny 
n’avait lâché Janot ; car il fit 
successivement, et toujours 
pour Brunet, toute une série de 
Cadet Rousselle dont on va sai- 
sir l’importance : Cadet Rous- 
selle barbier à la fontaine des 
Innocents ; — Cadet Rousselle 
professeur de déclamation ; 
— Cadet Rousselle misanthro- 
pe ; — Cadet Rousselle aux 
Champs-Elysées ; — Cadet 
Rousselle au Jardin Turc. 
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Après quoi l’on vit encore Ca- 
det Rousselle chez le sultan 
Achmet, Cadet Rousselle mat- 
tre d'école à Chaillot, Cadet 
Rousselle panier percé, Cadet 
Rousselle esturgeon, (Cadet 
Rousselle intrigant, Cadet 
Rousselle beau-père, Cadet 
Rorsselle à Meaux-en-Brie, 
Cadet Rousselle dans l'île 
des Amazones, que sais-je ? 

Toujours est-il, pour en re- 
venir à la chanson de Cadet 
Rousselle, qu'on ne connaît, 
ainsi que pour la plupart de ses 
pareilles, les noms ni de l’au- 
teur des paroles, ni de l’auteur 
de la musique. Celle-ci est 
franche, d’un dessin facile, 
gaiement rythmée, sans origi- 
nalité, mais d’une allure très | 
vive. Elle a bien tout l’aspect 
d’un refrain de régiment, et 
semble, sous ce rapport, don- 
ner raison à l'opinion de Du 
Mersan, qui la fait parvenir #Z 
dans le peuple par le moyen de 
l’armée. Quant aux paroles, 
elles sont burlesques, absolu- 
ment cocasses, et paraissent 
dégingandées comme le héros 
dont elles racontent les ex- 
ploits. 

Cette notice ne saurait pren- 
dre fin sans rappeler le mot 
qu'on a, à tort ou à raison, at- 
tribué à Auber. 





Une vacance s'était produite 
à l’Institut, dans la section de 
musique de l’Académie des 
Beaux-Arts. Un de ces musi- 
ciens de douzième ordre, qui 
passent leur vie à être candi- 
dats perpétuels parce que cela 
pose dans un certain monde, 
s’était mis sur les rangs et 
avait dépêché un sien ami chez 
Auber, pour prier celui-ci de le 
servir en cette circonstance. 
Tandis que l’ami plaidait avec 
chaleur la cause de son client, 
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Auber, qui faisait la sourde 
oreille, finit par lui demander : 

— Mais enfin, quels sont 
ses titres ? 

— O mon Dieu, répond l’au- 
tre, ses titres, je sais bien qu'il 
n’en a pas beaucoup. Mais il 
est si bon enfant ! 

— Bon enfant, bon en- 
fant !... Parbleu, la belle mali- 
ce ! Cadet Rousselle aussi était 
bon enfant, mais il ne deman- 
dait pas à être de l’Institut. 
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professeur 
Silas X, 
Cragg était la 
proie 
sion fanatique, II 
lui semblait voir 
partout la drama- 
tique silhouette 
de Captain 
America , 


Le: 
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TEXTES : STAN LEE 
DESSINS : GENE COLAN 


Lo Nuit et jour, Si 
T, ce vengeur étoi-) 


une obses- {£ 


f: 
JF 


op J'ai enfin dé- 
À de | | couvert la mé- 
lé me hante . À Je ne serai thode qui con- 
C/donc jamais dé- 2 vient pour le 
livré de Captain vaincre 
America ? 
















Mais maintenant, il me 
faut chasser ces ima- 
ges de mon esprit et 
voir les choses tel- 
les qu'elles sont 
réellement . 


Pour lui, je ne suis 
rien d'autre qu'une 
de ces silhouettes 
sans nom qu'il a li- 4 
vrées à la justice il 
y a bien des années , 






















Mais , même 
s'il m'a oublié , je 

Q/dois quand même # 
en tirer vengeance, 







Les origines de Captain 
America ont été revélees 
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Ici, dans cette bibliothe- 
que , je vais pouvoir vérifier 
une dernière fois les résul- 
tats de mes recherches . 
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Ces journaux vieux 
de trente ans me 

{ diront ce que j'ai 

} besoin de savoir , 
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| Mais & dois être 
certain qu'aucun 
fait, même minus- 















Quelle mauviette il était au 
début, frèle, et si maigre 
que l'armée l'a même refusé 

pour le service militaire . 


£ Désolé, fiston, 
mais nous de- < 
vons te reformer. 










Quelle chance pour mes 
plans que les journalistes 
n'aient jamais cessé de 
s'interroger sur tous les * 
aspects de ses étranges 
débuts . 
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Mais on lui offrit 
alors de participer 
à une étrange expé € 

rience , éd 
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Pourquoi pas ? 
Qu'est-ce que 
j'ai à perdre. 



















Vous êtes 
sur le point de \ 
À _ devenir le plus‘ 3 
beau spécimen 
physique des hu- = 
mains de la terre. =3% 












Le changement fut ra- 
pide , Si rapide que EF 
cela défiait toutes les 

prévisions, mais il eut 
quand même lieu. 
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En principe , il devait être le premier 
de la plus puissante armée que le monde 
eut jamais connue , 
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Mais le destin en décida autre-E-- 

ment car l'inventeur mourut en 

emportant le secret de son NS 
sérum 


Mais maintenant , j'ai 
mis au point un Sérum 
semblable, moi aussi. 


€ 4 
Et ce sérum provo- 
quera la défaite 
du vengeur masqué, 





Je vais créer un être semblable, \ 
mais sans partir d'un sujet fai- 

ble et insignifiant . Mon sérum 

sera injecté à une personne dé- 
ja puissante de sorte que sa for- 
ce en sera multipliée . I] sera 
de beaucoup le maître de Cap- 
tain an 
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pour le chercher qu'ici ? 
Ces rues ubiés LLC 
d'hommes oubliés 
pour tous , 

enfermés dans 

leur propre 
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Déjà , je vois 
devant moi un 
géant voûté, 
dont les yeux 
expriment l'amer 
tume et la co- 
lère . 
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Ce monde pourri est\ Z 
puant et personne eZ 
‘y soucie de per- Z 








Il est grand , il est fort , et surtoutA 
plein d'amertume . 7 







L'avoir découvert si 
vite est surement un 
présage de succés . 






Je peux t'offrir la gloire , la fortune, 
la puissance, tout ce que tu 
n'as jamais connu, 
ain 





Viens ici ! A moi ? 
Je veux te Et pourquoi ? 
parler , 


"Parce que je peux faire de 


toi le seul homme au monde 
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RL 
C'est vrai ca ? 
Continuez... 
et D - 





Je savais que tu Il n'y a rien à dire , je suis une nullité, 


serais intéressé . Depuis que j'ai passé du temps en prison, D 
° je n'ai même plus de famille. 7 7, 
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Pas possible, Garde le silence . Une 
vous avez meu- seule erreur pourrait 
blé cette chambre tout compromettre et 
avec les décors te coûter cher . 


Entrons . Ce que j'ai be 
accompli parlera à gÿ 
ma pla DE 






d'un film de = — 7 
Frankenstein ? ° “ A 
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Nous pouvons donc 
commencer . 


D'accord, d'accord 
.ÿrouillez-vous , 


Imagine ta force multipliée 
une douzaine de fois . 
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So à in . 
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Quelle merveilleuse façon 
de me venger de Captain 
America, 


Il sera battu par le){ Car ma créature 
pouvoir même qui à moi sera infi- 
l'avait créé . niment plus forte. 


En vérité, 


. D Es . LT 4 . L 4. e e ; 
j'ai reussi à | A 7 \ N Maintenant il 
— - ‘ À ‘ ak n 


créer un invin- e me reste plus 


6 NM + \ 1 « 
cible surhomme ! - | qu à le lancer à {/; ; 
l'assaut de son ? 


adversaire 
costumé . 


lENRNNEEIES 












Plus tard, au Q.,G. des Ve 
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lumineux, 
Nous avons _ 
une visite .} 
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J'aimerais qu'il assiste à une 
fête de charité au profit des 
orphelins . 


savais que 


S'il fait cet- 

te apparition, 
Captain Ame- 
rica est perdu 


vous inquié- 
tez pas . Il n'a 
jamais encore 4 
refusé de fai- \ 
re quelque cho- 
se pour les 
fants . 





le Vengeur 
service. 


vant vous, 
professeur. 
Allez-y, parlez, / 


Je voudrais 
Savoir où est 
Captain 
America . 
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Ça fait plaisir 
d'avoir des noû- } 
velles des 
Vengeurs . Z 


LM 
VU 





Tu vas leur offrir un spec- 


Aujourd'hui , il faut tacle sur lequel ils ne 
que j'en donne pour leur comptaient pas plus que 


argent à ces gosses gg Le Voici ! Rigoureuse} d tot , mon gars , 
ment à l'heure . 









Quelle formidable mise 
_en scène . Les gosses vont 
\ adorercça, 








En plus, on jure- 
rait que c'est du 
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J'espère que les 
petits regardent. 
Il est temps qu'ils 
voient ce que peut 
faire un homme … 


nettement plus 
fort que lui. 


Même s'ils 


repéré, Captain 
America a du 
sentir ce 


qui est ce type ? 
Une centrale éner- 
gétique qui #3 


a 
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marche ? 









J'ignore qui Ki 
il est ,mais 4% \ 
il a des pou- 















je ne peux 
encaisser long- < 
temps une ra- 
clée pareille . 











Sortez d'ici , les gosses . 
Vite , je vous dis de filer . 





118 risquent d'être 
blessés ,Z 
Mais ...on 
croyait que vous 
faisiez tout ça 
pour nous . 














ce. Mais il faut 
que je mette le, 
paquet, # 


AU 
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Ça n'est pas que j'ai 
quelque chose contre 
toi personnellement. 
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Il me suffit de te 
toucher une fois, 


/ Bon, d'accord , tu sais 


«ST, ne Sa retraite 


définitive, 


ln 


#8 DOUrrAaS eS- 
quiver eter- 
nellement, À 


Il a raison. ]l 

faut que je prenne 

l'offensive, si ; 
le peux. 


tre une autre 
version de 
moi-même,en 
ÿ plus grand 
et en plus 








Il faut que je fasse autre 
chose que me protéger 
simplement . 
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Qu'est-ce qui se 
passe ? Qu'est-ce 
que tu vois ? 
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Il y a quelque 
chose qui cloche. 
Ce n'est pas pour 
nous qu'ils font 
tout ca...ils... 11S 


|_sont sérieux , KK 
0 4 À © | 
.… S\ sf | 
ser le Captain. 2 #//Y) 
Ù } Au moins pour eux...il Pourquoi ne pas 
IF. faut trouver un moyen de N abandonner, hom- 
A 7 le stopper . L AJ 4 me masqué ? 
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” Aucun de ces 
///) gosses ne sera 
/A£ en sécurité tant 
!\Q que le surhomme Æ 

sera libre. 
CR. 










Il me reste encore 
un avantage . 







Alors garde l'adresse. 
paillasson ! Moi j'ai 
la force . 






{ Espèce de sac de muscles 
arrogant ! 
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Si énormément 
supérieure que 
soit ta force... # 





où adresse ZA 
reste celle d'un 
amateur maladroit. à 


NU 








Mais tu l'avais 
sûrement déjà re 
marqué . 





La salle est trop Et l'autre type est SE CL Pourquoi est-ce 
petite . Le Captain bien capable de 4 | _ que personne 


n'a pas la place le blesser .z 
de manœuvrer , 


ne l'aide ? 
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Impossible ! Tout À 
le monde croit que 
c'est une démonstra- h 
tion qu'ils font | 
tous les deux . 









Robert ! Reviens, 
éloigne-toi de 
- cette porte. 


ji 


l 
3 / ÿ\ 






















Mais 1l faut 
#ZA bien que quel- 
A qu'un fasse 
quelque chose 
pour le 
Captain ! 

















Continue à te démener, 
mon gars . Tôt ou tard, 
je trouverai une prise à 
laquelle tu ne pourras 
pas échapper . 


—+ Ça n'est pas 
encore fait , 
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Pas question de le basculer 
par-dessus ma tête , i 
tomberait sur ce gosse . 





Recule , fiston ! 
Fiche le camp. 





















Robert , tu ne sais 
pas ce que tu fais. 
Reviens, tu vas te 
faire blesser, 
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Quelqu'un doit l'aider ! } 
Quelqu'un doit faire 


quelque chose . Il me faut agir mainte- AN 


nant , avant qu'il s'en À 
prenne au gosse . 






À Vous avez 


éussi,Captain ! 
"# Vous avez 
| réussi | 
Hé, 
tire-toi 
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Il n'y a aucune 
raison qu'il 
abandonne main- 






Il faut que je 
le suive, que 
j'essaie 

d'éclaircir ça. 
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a vitesse 
est plus 
grande que 


la mienne. 
















mon gars 4 
La bagarre Ya, 
est termi- 22 













C'est le garçon qui a tenté de 
me sauver qui appelle . Je ne 
peux le laisser tomber maintenant. 
















Rien à faire ,i Mais je peux encore le 
arrive avant moi rejoindre par l'escalier . 
à l'ascenseur . 





Un gaillard comme le 
E surhomme sera facile à 
ee & | retrouver...plus tard, 


Hélas , le vaillant Vengeur risque de ne ja- 
. e " . 1 + DEEE TT ie Nnitte— 
Alors toute cette histoire de vente mais en avoir l'occasion 24 |] is 
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de charité n'avait été montée par Dale dec NES 
ce professeur Cragg que pour tour, Crago . PCT 


me prendre au piège . 


À ‘ce sera ter- 
X miné, je de- 
couvrirai 
Jourquoi . 

‘ et \ 





Cela signifie que 
ton travail est ter- 
miné . Mais attends... 
pourquoi me regar- 


Mais ça 
des-tu ainsi ? 
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Ta voix est... 
différente . Et 
{ Qu... R quoi me regar - 
/æ qu'est-ce des-tu comme 
AA qu'il y a ? 


Je me suis battu con- Alors , un petit gosse a 
tre l'un des types les tenté de m'en empêcher . 
plus courageux que 


Et puis après ? 
. Plus cour: 3 Il a pris des risques 
j'aie jamais rencontres. 
Et à cause de vous , j'au- 


Qui se soucie 
de ce morveux 
pour aider Captain 
. America . 
rais pu le blesser. 


stupide ? 





Moi , je 
m'en soucie, 


C'est fini plus jamais je ne 
me servirai de cette terrible 
force . 





N'approche 
| pas ! Recule ! 


Ce sacré petit # 
gosse...c'était 
mon fils . >= 





D'accord, d'accord. 
Mais maintenant , que 
Alors tu as retrouvé Cragg veux-tu trouver de 
inconscient et le surhomme 
avait disparu, hein ? 


ger mes fichiers, 
petite tête . 


Simplement 
arreté...sur 


deux photos. 





Plus tard dans la soirée ... 


Ce soir , une promena 
de dans les bas quar- 
tiers convient à mon 


à | = 
Peut-être que si je 
pensais au Sur- Le” 
homme …., 


Si j'essayais 
d'imaginer une façon'® 
de le retrouver … 


Parfois , je me 
sens aussi perdu, 
aussi abandon- 
né que ces pau- 
vres bougres qui 
se sentent chez 

eux ici. 





Mais non . En ce moment, 
il est sürement à bien 
des kilomètres d'ici . 
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Mais il me faut 
cesser de pen- 
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gner par cet- 
te impression 
de solitude. 









#\. 
NOEL 


NES Es éd 

RL SSSR ÇRRKKÇÇK 

NS RQ 
NAN NN! 


ISSN 





Au début de ce siecle, le 
monde entier suivait, avec des 
réactions diverses, le combat 
inégal, dans le sud de l’Afri- 
que, les Boers soutenaient con- 
tre les Anglais. A l’époque, 
il s'agissait surtout d’une af- 
faire de « gros sous ». On avait 
découvert d'importantes mines 
d’or... et les Anglais qui 
occupaient des territoires 
voisins estimaient que ces 
mines marcheraient mieux si 
elles passaient sous leur 
contrôle 

Les Boers, descendants de 
colons hollandais, n’étaient 
pas décidés à s’en laisser con- 
ter. Ils résistèrent courageuse- 
ment et parfois prirent l’offen- 
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sive. Ce fut ainsi qu'ils assié- 
gèrent une ville appelée 
Makefing, défendue par un 
régiment anglais placé sous le 
commandement du colonel 
Robert Baden-Powell. 

À Londres, on suivait 
anxieusement les péripéties de 
ce siège. On savait que la gar- 
nison  luttait héroïquement 
contre des adversaires aussi 
héroïques... Enfin, en mai 
1900, la nouvelle parvint dans 
la capitale anglaise. Une colon- 
ne de secours venait de déli- 
vrer Makefing. Le nom de 
Baden-Powell courut sur tou- 
tes les lèvres. Il était devenu 
un héros national, 

Mais Robert Baden-Powell 
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ne recherchait nullement la 
gloire. Revenu en Grande- 
Bretagne presque incognito et 
rendu à la vie civile, il s’affli- 
gea de voir, dans les rues des 
villes, des garçons qui parais- 
saient complètement désœu- 
vrés et qui risquaient de « mal 
tourner »... La vie des camps, 
sous la tente, en Afrique du 
Sud, lui avait laissé d’excel- 
lents souvenirs. Pourquoi 
ne tenteraient-on pas de ras- 
sembler de jeunes garçons 
dans des groupes qui pratique- 
raient la vie au grand air, dans 
des campements rappelant 
ceux de l’armée mais avec une 
discipline beaucoup moins 
stricte ? Ces jeunes gens ap- 
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prendraient à cultiver leurs 
dons d’observation, à décou- 
vrir les joies de la nature tout 
en respectant certaines règles 
de conduite basées sur l’esprit 
d’équipe et la solidarité. 

En 1907, Baden-Powell em- 
meêne 21 jeunes citadins dans 
l’île de Brownsea, dans le 
Dorset, au bord de la Manche. 
Pendant une semaine, le grou- 
pe vit sous la tente, passe ses 
soirées autour d’un feu de 
camp, fait sa « popote » et 
revient chez soi absolument 
enchanté. Ce succès incite 
Baden-Powell à créer ce qu’il 
appelle le scoutisme. Par des 
articles dans la presse, des 
conférences, puis dans un 
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livre, il expose ses idées, ses 
théories qui passionnent toute 
une jeunesse. De toutes parts, 
on lui écrit, on lui demande 
conseil. Et presque malgré lui, 
il devient le chef des équipes 
de scouts qui se forment aux 
quatre coins du pays. 

Le 4 septembre 1910, un 
premier rassemblement ( on ne 
dit pas encore jamborée ) se 
tient au « Crystal Palace » de 
Londres. Onze mille scouts y 
participent. Et on peut voir 
aussi les sept premières 
« guides » féminines. 

Le mouvement ne tarde pas 
à franchir les mers. Aux États- 
Unis, au Canada, puis en 
Europe, des groupes de scouts 
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se forment. Tous portent le 
même uniforme et, notamment 
le même couvre-chef aux lar- 
ges bords. Et, en 1920, un 
nouveau rassemblement se 
tient à Londres. C’est le pre- 
mier jamborée et il réunit des 
« éclaireurs » venus du monde 
entier. Baden-Powell le prési- 
de et il est proclamé solennel- 
lement « chef scout mondial ». 
Dès lors, le promoteur du 
mouvement se voit obligé de 
parcourir le monde. Il est 
acclamé dans tous les jambo- 
rées et il semble que l’âge n’a 
pas de prise sur cet homme sec 
a l'allure britannique très 
caractéristique. 


Il a quatre-vingts ans lors- 
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qu’en 1937, on le voit au 
jamborée qui se tient aux Pays- 
Bas. Devant 26.000 garçons et 
filles, il annonce qu'il doit 
faire ses adieux car, après une 
existence bien remplie, il se 
sent fatigué. Et c’est avec 
beaucoup d’émotion qu’on 
l’acclame pour la dernière fois. 

Quatre ans plus tard, Robert 
Baden-Powell disparaît mais 
il reste présent dans le cœur 
de tous ceux qui ont été ou qui 
sont encore scouts. En dépit 
de l’évolution de la jeunesse, 


le mouvement reste vivace 
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partout. Le scoutisme n’a pas 
sombré avec la mort du vieux 
chef. 

On a laissé entendre que le 
colonel Baden-Powell, avait, 
sous le couvert du scoutisme, 
participé à diverses missions 
de « l’Intelligence Service »… 
Vraie ou fausse, cette précision 
n’enlève rien à la gloire de ce 
monsieur raide et distingué 
qui décida, un jour, que les 
jeunes avaient besoin qu’on 
s'occupe d’eux... avec intelli- 
gence ! 
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OQUAND PARLE 
LE DRAGON 


Aux confins les plus éloignés d'Asgard s'étend le domaine de Nastrond...une terre où 
rien ne vit pas un arbre ...pas un seul brin d'herbe...pas le plus petit insecte! C'est 
là , à Nastrond, que le puissant Thor chevauche avec ses compagnons . 


A1 Dans ce pays 
vivait jadis Si Far F7,” , 
une race qui osa | phpaett +-LES Er. 
défier le royal Den to PP ns, AUSSI, venez, 
nn ice qu'il dévitalisa 
Odin lui-mêm la nature afin que / Maintenant, métis: H 
Nature | ducs méraire...Hogun, 
rien ici ne puisse 1. le farouche.….et 
survivre ! PES NOUS 8 | Volstaga, le 


| , Chargés d'inspec- 
ne ter ce territoire Z —YOTaCE 


et d'observer 7 Achevons 
son terrible notre mission 
travail . et nous pour- 
rons partir ! 
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C'est étrange de 
trouver un miroir 
sur le sol, au-des- 
sous de nous . 














En vérité , c'était 
jadis un fleuve 

puissant dont les 
affluents alimen- 


Oui ! Jusqu'à ce qu'Odin , dans 
sa royale colère desséchât 
les eaux les transformant 


en ce cristal craquelé que 
nous avons sous les yeux. 
Vraiment il n'y a au- 


cune limite au pouvoir 
de mon vénérable 
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Aussi , établissons notre camp et rejoignons 


Tant qu ‘il est armé de son 
: épée, Fandral ne se sou- 
bre dite cie guère de telles futilités. }. 
atmosphère 
si lourde . 





La longue nuit commence donc et tandis que les flammes s'amenuisent et que les brai- 
ses brillent … 


Eh quoi , le courageux Volstagg Non ! II doit y avoir une autre explica- 

se serait-il endormi ? Volstagg, tion ! Peut-être un sorcier m'a-t-il 
dont l'endurance est « placé sous un charme somnam- 
glorifiée dans le de ? bulesque . Il n'en faut pas 
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Mais quel son assaille 
maintenant mes 


‘Est-ce le sou- 

pir du vent, ou 

les esprits de ces 
anciens démons ? 





Ah, ha ! Je te tiens ! Personne ne peut 
échapper à l'œil vigilant de Volstagg 
lorsqu'i 





Volilistag ! Ecoute -moi , Volstagg ! Ne 


fais pas de bruit... ne crie pas ! je, 









il consacre ses redoutables ta- 
lents à faire le guet ! 












C'est vrai, puissant guerrier...c'est 
vrai ! Mais n'est-ce pas moi qui 
t'ai réveillé ? 








Croyais-tu que je dormais ? Ne 
sais-tu pas qu'il s'agissait 
d'une ruse pour t'attraper ? 











Laissons cela j'ai 
quelque chose à 
t'offrir . 















Peuh st-ce 
qu'un minable com- Læ#"Piôte-moi 
un peu d'attention, 


montagnard...et tu 
le sauras... ! 


















offrir au célèbre 
Volstagg ? _ 





PC cette terre 
| désolée qui 
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Ce qui t'attend dans la 
grotte des anciens t'en- 
tourera d'une gloire 
éternelle , 


Je peux te mener à la grotte des anciens. 1! 
où aucun Asgardien n'a jamais pénétré . 
Là , tu apprendras une science digne seule- 


ment du plus grand des guerriers . 

Vraiment , tu es expert en 

l'art de juger les gens . 
Guide-moi , vieillard bien 
qu'il puisse difficilement 


exister une science que je 
ne connaisse déjà ! 



















7 celui qui © 
possède 
le courage 









7 nr AD, 
W/ AS les autres 
se réveilleront, 
LÉ : sera divin de 
les régaler du ré- 
| cit de cette petite 
) aventure . 
Cette gigantesque caverne En vérité , ce fut le 
devant nous ...Je crois À dernier refuge du maï- 
que nous avons at- tre de ce pays … avant 
teint notre desti- A4 qu'un Odin vengeur 
nation . | ne détruisft tout, 


Une question 
Y me rend perplexe. 
Si tous les habi- 


et qu'il est impos- 
sible de vivre ici... 
d'où viens-tu ? 


Mais avant que le guide de l'én 
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puisse répondre … /4& 
A 


Un bassin d'où jaillis- 
(sent des rayons d'éner- 


N 
NN 


Jadis , le dernier } 
roi de Nastrond a 


tout comme toi, 
gros |! 





























Au contraire , de lon- 
ques années d'expo- 
A. sition ont changé la 
forme du souverain...et 
lui ont donné un pouvoir 
me sans pareil … 


Mais il devait 
apprendre qu'ils 
n'étaient pas 
dangereux . 









Oui , le bassin d'énergie 
a apporté de grands change- 
ments au corps de l'ancien 
roi , Il l'a transformé 
en une créature assez 
puissante pour 

survivre dans 














Le pouvoir de 
ee créer l'image 
d'un homme 
âgé ! 
















27, Quelle folie 
\4 


est-ce là? 
| Une main énorme. 

ce de Volstagg mille fois plus gran- 
a été honteuse- (277 de que Volstagg 
ment trompée ! 7 + tout entier | 
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C'est un piè- * 
ge ! La confian- 


























Tu as devant toi 
Fafnir, gros plein 
de soupe ! 


Je suis 
l'ancien roi ! 


Durant des siècles innom- Et toujours guet- { Mais ma | 
brables j'ai attendu ici … tant...espérant.., ) chance 
acquérant de nouvelles forces; Y une visite des _< est plus 
de nouveaux pouvoirs à mesure hommes grande que 
que les jours passaient . d'Asgard | j'avais 
osé l'espérer! 


































Je suis celui 
qu'Odin a pri- 
vé de son | 

pouvoir, de ses L 
sujets, de son 2x 





Car Thor lui-même , 
fils d'Odin , est sur 
ma terre et je 

possède un otage qui 
me permettra de le 
, prendre au piège | 
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Volstagg devait 
monter la garde cette 
nuit ...mais il a 

disparu ! 







Cela signifie certai- 
nement que le do- 
maine de Nastrond 
est encore sous l'em- 
prise de maléfices ! 
Quelque part, un danger 
menace |! 














C'est surement pourquoi 
l'impérial Odin nous a 
envoyés ici . Il s'est 
douté qu'il restait enco- 
re un dernier vestige 

de vie dans ce royaume ! 




















Peu importe ! Ton mar- L 
teau , la masse d'Hogun 
est ma propre épée y 
auront bientôt mis 
bon ordre . 







KG 
Même Odin | 
n'a pas soupçon- 

né que le roi 


RE R L 
en se baignant Des rayons 
dans les rayons qui m'ont don- d\ 
d'un bassin éner-/ 5 Ja forme d'un 
getique . dragon...assez fort 
pour mener à bien 
ma revanche . 
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Enfin !! L'heure est venue pour 


Fafnir de vaincre le fils de 
FN l'incomparable Odin ! 
Alerte ! Quelque y me 
Ÿ en 
/ ee 5 # 
4 si 


. # C'est lui 
qui à capturé 
Volstagg !! 
C'est lui qui 
paiera pour 


Fafnir ! ! \Æ 


L'ancien roi de }e = - 
Nastrond !! a” PR 
CZ 2 à | 
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4 
Par un incompréhensi- 
ble sortilège, tl vit … 
sous la forme d'un dragon 
gic 


ee . 


A Reculez, braves Hogun 
C'est à Thor qu'il en Æ : 
veut ! Le dieu du . 
tonnerre luttera seul 4 # o\{ 6 a es 
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Hogun fait écho à ta déclaration , vaillant \ 
Fandral ! Jetons-nous dans ...mais … 
par exemple ! Que se passe-t-il ? 


ÿ 7 Sa force est incroyable! 
Mon épée redoutable 
ne peut même pas 
égratigner la peau 
de cette créature. 


d'Odin est prêt 
à lancer son 
marteau ! 








Et lorsque le maillet enchanté de Thor at- 
teint son but , toutes les montagnes de 
Nastrond tremblent sous le terrible impact..! 


VIE 
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Démon ! Aucune Maintenant , parle 
| main ne peut em- avant que mon < 
prisonner Thor … marteau ne frappe à 


pr que _ nouveau ! Où est 
sa tal 42 Volstagg ? 









l T'Y 
F € Bien que tu te 


; ; Sois libéré de mon Y, 4 
{ n'en reste pas 4 


mt T7: moins réglé . 





coup n'a été assené ! 
N La légende dira com- | 
PES”, ment une seule atta- 
IT 4 que a déséquilibré 
Fafnir ! 


à NN NN NS A7 Ha ! Jamais un tel 
F488f, 


Mais pourquoi cet 
air SOUCiEUX , 
puissant Thor ? 


Ca ne suffit pas, 
Fandral , Bien que mon 
marteau revienne vers 
Ÿ moi, Fafnir n'est pas 
encore battu ! .., La ba- 
taille pas encore ter- 


me vous l'aviez 
prédit , Sire ! Le re- % 

doutable Fafnir vit en- 

core … Sous la forme & 


qui arrivera mainte- 
nant . La chair de ma 
chair saura y faire 
face comme il se 
doit comme un 
dieu du tonnerre ! 





Et là où il se trouve quel que soit 
son déguisement il doit être 
impitoyablement écrasé...car 

telle est la volonté d'Odin ! 


PARTICIPEZ À DE 
DANGEREUSES MISSIONS 
ET À DES ACTIONS 
D'UNE FOLLE 


Le fils d'Odin sait 
bien que le mal a 
de nombreux 
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Cela doit être et cela 
sera ! Car tel est le dé- 
sir d'Odin ! Tel est son 
, commandement ! | 


N 
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Quoique tenu en respect par les | Ce n'est qu'avec la dé- 
langues de feu de son adversaire, faite de Fafnir que les 
le dieu de la foudre résiste , impla- territoires de Nastrond 












Un miracle, 
à très noble 
Ÿ sire ? 







cable et solide , comme doit le connaîtront le miracle, Qui. et dont 
faire un guerrier bien né . Ÿ un miracle qu'ils atten-< sons 
: dent depuis des éterni- “tit étett 
Il sait tout au fond témoin si 


de lui-même que de tés sans fin . 


tout ceci dépend plus 
que sa vie , plus que | 
son immortalité , 4 ce la victoire. 


\ 
\ 










Enfin la revanche s'offre à di 


| LE. 







Il fracasse les montagnes 
qui l'entourent avec une 

force jamais surpassée par 
quelque chose de vivant . 
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Fandral ! Hogun !{ Une défaite certaine 

Restez en nous attend tous si 

arriere . le vil Fafnir n'est pas 
immédiatement vaincu . 


des orages, 


qui me contemplent que l'aiguillon 
soient déchirés . de 


s éclairs fulgu 
rants frappent en- 
core comme l'or- 
donne le dieu du 
tonnerre , 


Seule l'in- 
croyable puis- 


té peut encore 
prévaloir . 












Enfin , comme si la terre elle-même ne 
pouvait plus supporter un si terrible as- 
saut, une crevasse gigantesque s'ouvre 
sous les pattes impuissantes du dragon . 


W 


Jamais de mémoire humaine ou immortelle 
ne fût déchaïînée une telle tempête au sein 
du cosmos connu. De tous les coins du ciel, 
de puissants doigts de foudre flagellent un 
Fafnir surpris et désorienté, 
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Le dragon est vaincu, 
mais Volstagg ? 
Qu'est-il devenu ? 





Un gémissement 
monte de cette 
caverne ouverte au 
flanc de la montagne, 
évocant une mule en proie 
2 à la souffrance. 









Alors s'il ne 
s'agit pas d'une 
bete , il ne reste 


> 
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poser au faisan une 
plume de plus , ou 
d'offrir au porc-épic 
une aiguille sup- À 
h plémentaire. 





C'est le volumineux Volstagg 
qui est emprisonné ici dans 
une cage de pierre rugueuse . 


Thor ! Hogun ! 
Fandral ! Gardez 
courage , vous 


/ La force incomparable de 


Volstagg brisera vite cette 
cage ignoble et je volerai 
à votre Secours . 





Tes intentions nous 
réchauffent le cœur, 
mon imposant ami , 


Mais comme notre 
temps est précieux … 


Je vais participer 
à tes nobles 





Voile-toi la face et 
referme ta bouche, 
mon énorme AMI «. 


Mais mon second 
conseil est peut-être 
impossible pour 






En quelques secondes , le légendaire qua - 
tuor est à nouveau en selle , galopant vers 
la frontière des territoires de Nastrond, 

laissant un pays encore fouetté par l'orage 
et lacéré par les éclairs . 
















Notre œuvre est De quelle sorte 
accomplie . Mainte- k$ de miracle a-t-it 


nant voyons ce qu'il été question ? 
en est du miracle Pal : 























J'ignore sa 
nature , mais laN 
parole sacrée 
d'Odin l'a an- 5 
noncé , 


Le directeur de la publication. E. KEIRSBILK 
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C'est fini , mon 
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En ce moment 


seigneur . Mais même , tes yeux 
mes yeux ne volent en sont pour- 





rien du miracle dont tant témoins . 
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C'est en vérité, ce 
spectacle meme que 
tu contemples . 
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Dans les temps à venir , le sol 
verdira de nouveau , l'herbe croîtra 
et les plantes bourgeonneront à 
l'endroit où s'effondra Fafnir . 
Car telle est la loi de la vie, 
1 de la vie universelle , qui ne sau- 

rait jamais disparaître tout à fait) f& 
Fins que subsiste la foi . 10 
7 - 


Jamais encore la pluie bénie n'avait 
ainsi caressé les solitudes dessé- 
























semence de la vie, 
cette promesse des 
jours nouveaux qui se 
KL préparent . 
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